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MILITAIRES 
MaisouBBR*iARD-BAEB, fondée en 1840, 

M É G E F B I M I P A L i 

Bue de ITOpitâl-Militaire, 70, à Lille. 

A#flt a Roubaix : M. Auguste JODRDEOIL, me des Fabricants, 44. 
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klli\ HUTKLR it Iif FORCE 

d ' u n c h e v a l 

ne consomme par jbar que) 

30 à 35 kilos 

DE CHARBON, 

IM 

. 

B R E V E T É S S. Ci. » . « . 

UN MOTEUR de la FORCE 

tfe 9 c h e r a n i 

ne consomme par jour- que 

45 à 50 kilos 

DE CHARBON. 

^^éshiôteut^ isoni^tei jtlus écono^i^u^, ûommmè force motrice, qui 
mient connue. ïls^i.e flécessileni pas de chavffeurs expérimentés. — 

'Ils ne consomment ni eau,*ni ajiz* -^ Ils sont inexpiosibles.—'Ils 
jj^^mùXXtÊVd.fia&Jji&siu:ance. —lissont transportantes.—Us n'exigent 
pas de, -àeurmaes: — Ils sont mis en marche en 25 minutes, — Le 
combustible peut être du charbori ordinaire ou du coke, etc . , etc. 

Qnpèùt voir fonctionner tous tes jours un moteur de la force d'un 
cheval chez 

i. ALF. T E T T E L I N , 
165, rue du Collège, onbaix. 

SÉCURITÉ COMPLÈTE. 

ÉCONOMIES IMPORTANTES. 

PETIT VOLUME. 

PROMPTE MISE EN PRESSION. 

GRANDE PRODUCTION DE VAPEUR. 

NETTOYAGES FACILES. 

6 . AVENUE TRjÇJ^lljfc» • 

UCi A r r o n d i ( O p e l » ) 

ATEL1EJRS ET CHANTIERS j 

* * * « * • ! fON U H R l * 1 ^ 
a 8aUit -Denl« ( S e i n e ) 

: 

INCONTESTABLE 
Usine « La VilleUe-Paris 

15, RUE DE FLANDRE, 15. 
8441 

F a b r i q u e s p é c i a l e d e 

COF F R E S S P O R T S GRTJSON 
rr*-' BREVETE S G. D. G, 

(Garantie contre le vol et l'incendie). 
U s C0F™|ÈS->(MT5 GfTJSON ont requis une vo^ue jos 3.neni mér" ée nc -fos soins 

portés à le>r co.i ec ion et sur tvi prr la rem»rc,ve t>e per e* .'on d .• i i wri i qui offre 
loutc garari.ie. l'ouïe* H9 tire' o is '.rporiianles font achat d'un Coff.e-,ortsy<ème Gruson 

MK!UJKESJÂVËC POMPE ET PETITE CLEF 
P O U R P O R T E D ' E N T R E E 

GRAND BAZAR TURC 

\ 

leou p«r SIOIIAJIRD-BfiN-ABOAUAB, 

19, RUE SAINT-GEORGES, 19 
HOIÎBAIX. 

GRAND RABAIS. 
—¥• pour cause de départ. 

Jm. ACGOR DÉON 
UN VEL0CPEDE ou •UN MÉNAGE 

EST ÎEXfÉtflÉ 

GRATIS E T FRANCO 
A quiconque s'abonne ^ o u r un an au Journal 

VÎ/ÉBUCATEBR DES ENÏAIVTS 
dont le prix, >l Seulement de 1 9 Crânes par an. 

.tDirigé W'•H.'KàsûéaMM^I ÏCENOIST, avec Je concours des écrivains les nlus 
ri mes des enfan»s; p a i i A l a ^ * N T j o u s le» Dimanches en une splendide Livra son 
ornée rîe'riches gravures; IMPRIME sur papier de luxe, I f cducatenr d e s E n . 
C-MIUBC redoute aucune concurrence, 'soit pour.Ifrtteautô dé l'exécution tvnoera 

iphique, soil pour Hn'érét et la variété des articles. 3* B 

' Darius, un. abonoemeul d'un a n , ( 1 * F r a n c » ) , donne le droit de choisir une 
;des,.trois PRUHE» suivantes, dont1 chacune Vaut, dans le commerce, te prix de la 
isonscriptioa : , ^ ^ 

*• Un superbe ' « C € » » » E « M avec accompagnements, monté en-acaiou. A* IM 
'toeehaean nacre. Ce r.harman|iMtrément;-««^Éôôore que l'orgue, çsïeîi iyéi avec 
iuhe tnéïhode apprenant a i « u e f W « a naaitre e V a a a » eaneiaiene ' la«a*Zi lnnî 
•. 2« Un V É l b c ï P É O E . le véhicule à la mode, se monta i TSSSSTSTkSS'. 
fnts«* d'horlogerie, et dont le cavalier manœuvre II j î g g e r s a T l e s e c o u r e 

j 1 P Tun*Mj|NAfiE COMPMWT-iivPOBé de a » » i è « e s , pe«i*„t toute, servir et s e 
^ideraeet-elsahe?- .... m 

- Chacune de ces primes est expédiée i franco, par voie de Messageries, anssilôt 
' fràboiiueatent fajt. 

GÉNÉRATEURS INEXPLOSIBLES BELLEVILLE ft C» 
/ Brevetés, s. g. d. g. fournisseurs de la Marine Impériale, des Manufactures de PEtat, de la ville de Paris 

Pis de risques d'explosions désastreuses qui sèment la aort el exposent aox condamnations et i la ruine aéae, ht tfcels d'éuèliueeni responsables. 
Plus de dix mille chevaux sont actuellement employés par les services de l'Etat et par les industries diverses. 

Envoi, franco, des Renseignements imprimés pour Générutenrs et Machines locomobiles inexpiosibles. 8250 

LES MALADES GUÉ/US DOIVENT FAIRE CONNAÎTRE PAR HDMAN/T£-LA 

F A R I N E MEXICAINE 
DEL DOCTO BENITO DEL RIO, DE MEXICO. 

De tous les maux qui affligent l'espèce humaine, il n'en est aucun qui fasse autant de victimes 
que la Phthie le pu lmonaire . Tous les princes de la science s'accordent à dire députa plu* 
d'un siècle que , sur 10 décès prématurés, 6 au moins sont causés par ce terrible fléau. Aussi 
est-il de mode aujourd'hui, quand on parle d'un phth l s tqne , de s'écrier : il est poitrinaire t 
et ce mot semble être un arrêt de mort pour le pauvre pationt qui n'aurait plus qu'à se résigner. 
Eh bien t non , la PHTHISIE N'EST PAS INCURABLE : Dieu, à côté du anal, a placé te 
remède; il ne s'agissait q UK d« lu trou vt r m . i o l'employer ; cette noble tâche était deperue à ei 
Docto Benito del Rio. — LA FARINE MEXICAINE, recommandée par nos plus hanlna sas» I 
mités médicales, possède dés propriétés curatives constatées par des cas de guérisons qui se 1 
comptent par milliers ou plutôt qui ne se comptent plus ; son action réparatrice et fortifiante'; I 

agissant directement sur la tuberculation et la granulation des poumons . facilite la cicatrisation des plaies qui s'opère très I 
promptement. Rarement la maladie résiste à un traitement de plus de 2 à 3 mois. — LA STARINE MEXICAINE est'«a 1 
produit éminemment rationnel qui n'a rien de commun avec ces panacées universelles qu'on offre chèque joer au pu""" 

I comme capables de guérir toutes les maladies et qui n'en guérissent aucune; elle constitue, en outre, an aliment d'ans f 
^ agréable qui soutient, nourrit et fortifie les organes de la digestion sans jamais les fatiguer; elle convient mervMllaasai 
aux convalescents, aux vieillards, aux personnes épuisées et aux enfants faibles. 1 On peut dire avec vérité que LA FARINE MEXICAINE del docto Beniti/ del Rio est destinée a comblât un grand vlaVl 
dans Part de guérir et que MM" BARLERUN e t C, de Tarare (Rhône), en mettant ce produit è ta portée de tontes laf I 
bourses, en en vulgarisant l'usage, ont acquis des droits incontestables à la reconnaissance jublique. i l 

Dépôts : PARIS, tO, galerie Vtvtenue, et 64, rue Bastt-du-Rempart, pharmacie Baudut-Lauras ; LTON, 114, quoi Pimrf I 
Seize-, et &KOI I I A I X . Coiilc, pharmacien et déni, lés principaiesp Tiarmacies et épiceries pu département du Nôï 

r 

OBUlTuirrENUDEllXMJ01®^ 
P0URSASUPÉRI0WT» 
àlExposilionUrtiverselus 
I A deïaris 1^67. 
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CAFÉ DES GOURMETS 
Le Café des GourraeU est un choix des meilleurs cafés des Iles, a 

exclusivement composé des espèces les plus belles et les plus dé 
licates, garanti - xerapt de tout mélange. 

Les soins exceptionnels qui ont présidé au choix du Catffé ê tes 
G o u r m e t s o > font un produit d'élite, d'une supériorité qui 
défie toute comparaison. 

Il n'a rien de commun avec les produits du commerce, qui ne 
sont, pour la plupart, que des mélanges de chicorée ou d'autres 
substances indigènes analogues. Il n'est pas seulement le MKiixsea 
DES CAFÉS, il est, On outre, par son prix et par sa qualité, le plus 
ÉCONOMIQUE. 

Le «JaXé d e * G o u r m e t s n'a plus besoin d'éloges : déjà le 
jury de l'Exposition universelle de Londres lui avait décerné la 
MÉDAILLE D'HONNECB, en 1862, et sa supériorité vient d'être à 
nouveau proclamée par DEUX MÉDAILLES dont seul il a été honoré' à 
l'Exposition universelle de Paris 1867. 

La fraude n'a pas manqué d'exercer sa coupable industrie sur un 
produit aussi justement apprécié que le C a f é d e s d é m i n a i Ils , 
ni de produire des contrefaçons: les consommateurs doivent exiger 
sur les bottes la signature des producteurs, ci-contre. 

La consommation du C a f é d e a G o u r m e t s , qui, en 1864. 
avait été de 1,810,230 kil., a été de 1,920,600 kil.en 1866 et de plus 
de 2,500,000 kil. en 1866 ; ce qui donne, i 80 tasses par 1/3 kil.. 
400,000,000 de tasses. 

LES CHOCOLATS 
Et le T a p l o e a d e a G o u r m e t e préparés par MM. TaÉaucrjat 
FREiES, dans leur usine de la rut de Lagny, 48 et 50, sent de qua
lité supérieure. Ils se trouvent, comme leur'Café, dans toutes les * 
villes de France àt de l'Etranger, cher les principaux cemmerçams. 

Se trouve dans tputes le* bonnes maisons d'épiceries et marchands detomeafiofe». 

t kt: 4 û p f r a n 
J MMËÀUX 
7, place Se •« cor - », 7 

P/' S. 

52 ""»*' 
W M BUREAUX 7, place «e ta • 

TARIS. 

Le p'i's coroi'et des journaux financiers, le guide indispensab'e des actionnaire? et des obligataires, publie chaut 
li.ranc.iC, une revue de la Boo. e, le cours de toutes les valeurs françaises et étrangères et du change, la Ùs'e oiucieUe c 

ments à opérer, der- co^respoadaaces de touie» les places de l'Errope, e i c . eic. Il est répondu gratuitement"âuîi demat 
ie lenseig.ieroerls des abonné?, (accompagnies d'un, timbré-poste. — On s abo.ine en envoyant 2fr. 40 en lirabrea-noste 
en"ûn mandat à l'ordre de M. deFonibouillaut; cheval:er de la Légion-d'Honneur.'dïrdcleur-gérantdu iôùrhàf 7 DLIMA* 

B0UR5E DX PARIS DU i i JANVIER ,1868. 

J.c gênent te 

ni ia«. - , L» . 
«dresser toutes les tfemtndaSjrO^^ B U E V A N N E A V A n s m s 

{«t ei ualdtt t--U setle t> r-liret-ntie, à rata i. u ^ ^ 4katnSm^ 
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3 0/0 r a comptant. 
3 0/0.fin.eouror!.. 
4 t,'. O/Q auc mà.: 
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Depcrlom i* de 'a 
Cstd t .'- if'er. 
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Souswaom ti-o'-r VQJX. 
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COUM 
ploi tuii 

70.30 70.45 
70 371|2 7 0 . / ) 
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402 
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282.50 
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710 

5 0/0 italien (1865).. 
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un. na'i 
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Créd t fo.o er au.\c% 
Crédit œoiii'e 
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57.75 

154.50 
651|2 
403 

742.80 
287 

CHESUt OC r i t 

Orléans 
Nord... 
Est 
Lyon... 
Midi. . . 

33 5|8 Ouest 
Aulricn.ens 
Lomoarcs . , 
Victor-Em.. 
Romaiaw..., 
S.resosso... 
Nord d'F«p. 

Le Propriétaire-gérant, i. REBOUI 

913.75 
12U0 
563.75 
962.50 
631.25 
676 
645 
417.50 

aura* 

945 
ixCO 
562.5C 
863.78 
628J75 

643.71 
417.5C 

Roubaix, lmp. J. Rxaotn. 
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